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| ” de Ja Ville de Frodourg- | 


L "An: de Notr tee 1633 ! LErégue de 
Slevick , vo ar le E s de Wiltemberg 
pour allér à bou , ren pouts rjgant son 
_ voyage puur se rendre’dans Lo ville nommée 
Salem , ra ‘alle rendre visite. à un. de:ses amis, 


nommé Franciscus Eysen, Théologien ; homme . 
de grand esprit. Etant acrivé, ils se fireut com .\ 
pliment de part ct d'autre, et se mirent à dis - 


Fe discours étant tombé sur la prédication à 


rs es dit les Lpar) dus arites : res 
FR mon devoir 


ais qui est la Ge des. trois Bois; a ** Pinvite 
toute dà compagnie à s 7. trouver, vous mn Né eee 
ur sensible plaisir ; si vous trauvez quelqu 
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“de ces‘arbres étajent extrémement beaux à la vue,‘ 
; #kil né se pouvait rien voir de plus éharmapt. Ung 
“Mois : ayant Gucilli trois de ces poèmes, il en toup 
“ané en deux, in! X'Wonva rien autre ne de la- 
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. Sa = 0 étant éveillé, Fes 3. 
d'un ‘si. re ER s Je sexe no } 


ai 


{ ES fat font. wie , ‘: “upour ér 

 shalheur et le prévenir ,‘i qu en 
RS re la sa % “afns 7e] 
Es ES Fu «| 

vs du dass ni sd re ne ee à 
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RS Der de Re mit à ET 
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( A re 
cassette flottant sur l'eau | À Ja. ft. diéyeher. pou: $ 
voir.ce qu'il VA sy vait ideduns : , eltc fut ouverte : on 


ÿ trouva un bel enfant, auquel on:donna quekjue 
rafraicliissement pour le fortifier , parce qu'il était 
fort. débile. : Le Roi: donna prdre qu'il dot eleve. 


Quand il eut atteint l'âge de.six. ans ,° il le Be 


mommer Juulas ; parce qu'onivoyait à sès Babifle- 
ens que c'était un enfant. de Jui, 


L 
1% 


\Judas fut élevé à avec le ls du Roi pour, Jui kervic . 
‘de compagnie. :Le jeune Prince était un, an plus” 
"vienx que “fndass et: quand ils vinrent plus en 


âgt , ii remarqua que Judas dérebait de l'argent 


Ou qurlqu' ei chose, : par aiusi qu XL s'accon-- 
‘ Ctumsit à déruber. Le jeune pos Je dit: au Roi. 


squ pôre . lequel fittappeler udas et It fit Inconti- 
meut fouiller : on lui trouva:de l'argent. des ba 


| gues de quad prix'et quelques jeyanx qu'il avait 


pris à Ja Reiné et au Prince :; le Rôi Le fit fouetter 


‘et lui dit: Vous n'êtes pas. mon fils. encore que 
vois cn portiez le non; vous n'êtes djuiud etifait: | 


:! Arouvé, qu'on à tiré hors de l'eait, vous n'avez. été 
X é 


evé à la cour. qué. par charité. .J ads { $ À ces 
raroles, eut üne telle’ Ch 1er au PSE de. ii étre point 
cé, qu'il pensait être, ‘\qu'il. prit. fa résolution d'en 
tirer veñgeance, piuce qu Xl s'imasinait, que, te : 
jeune. Prince était care de son malheur. I A xépia 

e tems et. cpmment : il s'y ‘prendrait : J'occasie 
présenta bientôt ; étant allé” se promener, Ge, 
-etarrivant. : dans: un, petit’bhis , ‘il-prif une uen) DS 


et lui én donna un Si grand eoy sr Ja tête Spoe 


le tua. Ayant fait cgla il prié fuite du edité d 
la mér:, ayant trouvé wn. petit vaisséiu qui” “aa 


| eu Éeypte; de-là il révint-à pieden Jérusalem + + 


du il trouva occasion de A mettre-en vitre 
1 pran Aire pe pâre. ce qu'il. £taît. circencis y 
qu'il ne pas lui-même , . où lui pat De 
is uifs et 1 Érsperar s d'e nc + 
ue terms apr son Matire envoya ac tee. 
- do pimnes e Kasdqu Ds Maisoÿ c'était 


LS 
LA 


ê 
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Al 


! justement cëlé de sou père; mais nl né le sara Le 
l'suit pas, et commet av it toujours envie d'anasser ; 
_ de l'argent, ilmouta sur:la müraitte du jardin , et. 
commeuca jà cutillir des. pommes :. sou pére 58 
troüvant là por hasard, lui dit: Pourquoi vénues- 
vous me: voler: mes ipoomes? ‘et : Tui «dit _éncore 
_-quélques paroles piquantes ,, de quoi J Judas entrant . 
/ eu fureur ; 
| de coups qu Le 
péinmes, el s'en alla. 
faire ses plaintes à sen maitre 
mari était Ja mort des coups que Ju 
donné. ! rd,-on.' le, nuit en: justice 4 à 
y  donba ceit soutence que « d’abord qu'il serait 
: il épouserai ‘Ja veuve ce: qui est aussi arrivé | 
)  : de tems- aprés ; "car ainsi Le se. fmariû per jé 
propre mére ; et puiss.on, lui “donna. le surnom 
: Jscarioth . :qui & inifie en hrs Meurti: ter 
\ où Lo Homicides. il védut hr avec sa mére, 


laissa pour mort ,- puis’ il: prit s ses 
Le lendemain. sa mère vit 
et ui. dit. que som 
s-lui, avait 
on. hu 
“A 


1 


| Judas ile: dinsi. ape sa Dêre: it arrive qu l'allant 

.coùchf jet étant ses bas, &a mére crcüt : qué 

| des deux oirts du milieu: étaient: iacbes ensembles 

elle ft un wrand cris ;eB disait: © Seigneur ! Le 
vois que mon songe n ‘est. que: trop vérl: Fable; et " 

qu'itest accompli ; {car ‘Jes (orteils «dé l'enfant qu u'ils 


lus" vie: ferme stgarda, Judas : Fe plus ele 

| tro va. ent/sa. phisionôinie. que: c'était son fils; et 
.@e-qui le vénifia encorg" miétx : € était ane; tache 
grise ‘qu'il, avait 30%. temps ,. ‘comme son Se 4 


délaisia s4 feinin 


: et'a été connu s0ù$. le: mom’ de Judas: sarioth.. 1 EN 


” 


| ne Ai dans Ja rivière éla ent aussi. senibia lesé 


: avait pare k 3 Li “voila comme 
1 RS Letters Re 
; Dans ce ve Tél se dt au Bert 
fair Le Furl ; cet sg fut Re a. pe qui pxspue) j 


jé par Ja téte, et Jui donga tant ty 
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DT LE LS 


vE | € ’ 1e j RENE 
En or ÉrÈBté Sete: 3 dune se pes CES 
a _ “dit ci-devant. ME < Ca ë 
tie Le teins a pe añt ue devait tr = “: 
-. cifié lon À rate re en trouble , 4e À 
!eouraïenules rucs, .1és uns par—ci',-les autres pare 
. Là , de. plus: Ja grande fée dé Pâques approchait 7-NE 
:, ny javait pas de tems à- perdre: sles ouvritrs dé 
7 da. vi ge carént ordre lé. {aire arte croix] las teüte | 
étant” Pounée que Jésus. devait ‘être crucifié ; 1 : "À 
prirent lesdits trois sominiers comme J'ai dit ci 
| devant: sav® r des trois arbres qui étaicut crus: 
- hors des pépins. quk avaient. étais sois Ja lanouc 
d'Adani après sa mor. Quand L croix fut adievt, ETES 
“on la mit. sur ls épaules de Jésus pour être portég \t 
FE à la montaeue du Calvaire, qui était le lieu où pa. de 
« ", faisait meurir Les malfaiteurs. J'étais. : à ma poric &t 
| | vis les: gens couriF , Ne disant: : ohva Eifer 
nt. Jésus. J'ai: pris mn: énfait ur! mes..bras pour le 
a ni faire voir 5 J2;vis Jésus qui venhit chargé de Ca 
ptsante et “lourde croix  : Tout en chipçelan SA ï 
vint devant nâ. porte +: «gt voulant un peu. . Fe rh 
oser ; moi renant cela pour ui sflont, ] ai dit - 
RÉ E. ces paroles fort aigres à ‘Allez, allé#, fé L 
: +; vous“en .de ma porté, je ne. shui k pis quan Saclécar Ë 
se. repose là. Ce 
ue - D'abord: Tec mereparda; dabé nie triste, a 
no. répondit : : Je vais 'et réposersi: la vos: Muret ei. 
É« . . et vous ne vous Fépôseréz pas $ à): vols marchcres. 
Be tait que Île ronde” sèra mônde, /'ét cola j jusqu’ au EE “ 
dernier, jour di jupémenr Alors vous me verrez ) 
| assis à Ta droite demon Père pour. Les douze Fifbus 
-des Juifs ui me mari pa D bord d'yai is mo 
enfant’e Les de me, Re TE suiyÉ Jésps (La. 
 prémidre Que je vis.” L' Ste, Vorohique 
vint essuÿér La face de “Tésas® un 
24 face demeura: empreinte :: +; un p 
21... Marie et d'autres: 
LT © .: passer ün ouvrier. 


Æ 


/ 


LL: 


FL 


“avait LP manne dvée des 
CESR üa, de ces dre a 


ue - RL (dr ; 
À : # | To À Li #” à $ “ * \ | | : ”. Ni 
. 'approcha du nez de Maric, en disant: voyez, 


‘cloué+ je m'en allai agec-lni jusqu'a la montague:, 
étant venus la ils prirent la crois et 1 mirent par 
‘terre, puis ils enfoncèrent de grands cloux dans 
Je tes. que les autres valèts du ourreau dépauil-- - 
_Térent Jésus : étaut dépouillé tout nud eu présence - 
dt tout le:monde , aucug #6  détournèreut leurs 
yéux pour ne. poifit voir ‘un: si: triste spectaele & | 
‘d'autres en riaient et s'en.moquaient. Marie ôtant - 
uo.lingé du sa tête , l'envoyàa pour couvrir là 
nudité dé Jésus, On le crucifa, ét la croix fut posée . 
dans le même endroit.où Adam avait été.enterré ; À: 
"Ja où étaient les arbres dont j'ai parlé, Après que. 7.1 
( Jésus eut. prononcé quelques paroles, ilmourut; î 
alors. l'air s'obscurcit, et il survint une grande 
_ tempète , les morts sortirent de leurs tomtbeaux 
les rochers se fendirent ;: et.au pied de la croix læ . 
terre se fendit en deux: Longin vint avec ‘une: 
.  Jance, et perga le côté de rs the était : mort ;: 
+" ÿl en sortit encore du sauy de la plaie, et ce sang 


 feinine } c'est avec ces oloux que votrè fils sera 
ê 


 coula dans «li fente qui était. au pied. de:la croix ;, 
* + _ Jegiél précieux  sabg:arrosa Lesicorfs d'Adamet 
’\  APEvCs. lesquels avaient été à. enterrés: "et qui  ‘ 
étaient réduits en cendres. Longin était borgnes . : 
et sitôt qu'il ent percé:le èôté de: J."C. il coula 
du sang Sur sà main , et sentant quelque chose eù 
son œil; il le: frotta-avec sa an. 4 qui. était ensan- 
: glantée, et d'abord il reconvrit la vue ; quelque: 
. «tems aprésit sg fit bapiiser, et il cst mort martyr. 
| Quand le Juif promenant eut: uñ peu reposé, et: 
, « et qu'un chaoun de În compagnie eut dit son: 
..Séntiment, sur te 21008 « il fecommenca en di- 
- saût :. Anai-tôt que J. C. fut mort ; je jetai la vue . 
__ sur:la ville-de Jérusalem pour la voir encote uïa. | 
\, fois; etr j'étais commé contraint de la délaisser , 
par ainsi je Començal RALVOEER èt'ye savais”. 
"par où j'allais , je passais les hautes montagnes, . 
[+ «partout qù'je vais, jé wy sûurais résier, Jusqu'à : 
4 “Cp , (an Le At Nr du. Me Fay» 4 CA 


Re de 


e 
Le 


3 EU EU - 
heure que ÿ sos Missienre en friant 
une. profonde révérence à toute la compaguie | cs 

me semble quejé suis.sur -des *chiarbons ddèns ; : 
encore bien que je sois assis mes pee ere 
muent, Pour dormir, je n'en ai pas b Gin4-earje 
ne ‘dors jatbdis enfiny pour ubréger, je poursuivis 
mon voyage ; ayant marché-quelques jours, je me . 
_ trouvarén Egypte, de-là je‘m'en allai à Aswut, 
c'est l'endroit où! les ‘enfans dIsraët passéreüt-la ; 
mér rouge! à pied sec ;.d'Azirat je m en àÏfai En 
Amérique. Dans l'isla:de Candie ; les gens vont 
tousinus , hormi qu’ils,80 courent la parts d'une: : 
| per de bête sauvage. De-li je in’en allai à Malhado, 
à je vis un père qui écartelait sàfille et en jétait ÿ 
les pièces sur les campægries , que les oiseaux vin | 
|. rent manger, ct cela élait un: sacrifice ‘pour Les 
l- |. Dieux. De—là je m'en allai au Mexique , les-gens 


_ de ce pays adgrent Dieu et Je Diable; Hsadorent © 
- Dieu, ne léur donne toute’sorte de pros 
“‘péfité ; ‘ils adareut le diable ,; afin. qu'il ne leur: 
- fasse aucun al; ils ont encore. d'autres dieux 
articuliers; Üs prennent un hotme-tous en vies 
Li oûuvren ile genire.ayec-un gouteau , . et lui arra— es 
. . heñt le cœur; et le’seng qui. en découle , ie 
| mettent dans un'pot, et de cels- en font un pâté  . 
Ei ee brijeñt: «et vabg le sacrifice des Mexiqnainss 
U_ Del je m'en ah au Japon, là je vis uhe mere, 
: qui tua $es denx enfans ; ‘parce qu allè ne pouvait. - ” 
HÙ leur  donger la, subsistance, et Ces meurtres sont 
|, permis en ce-päys-H;/ quand'un père ctupe mére. 
_r ne péuvent nourrir. leurs: enfans\, : el qu'ils n'ont © 
__pss le:moyën , ils peuvent les rüer, Déla je pris 
ma. route pav Cuba, et parconrw toute l'Amé— 
rique je vins en Afrique et delà en-Lybie, là , - 
je vis tout_ le contraire :- car. Jeg fermes laéont 
es maîtresses 4. ‘elles. ‘appreunenttoulés ‘sortes, |: 
‘d'exercices militaires, tant pour. le combat que 
‘ pour Ja chasse ; les: vont ‘eu campagne pour. L 
 shéreher leurs ennemis, ‘ét leurs märis-demeüreit, 
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au logis: poar faire ‘leurs ménages et “garder leurs 
exifans ; ,il'faut remiarquèr que ée ne $ont que ‘des 
_‘fillès, car pour les fils, on les tüe ; on’n'engarde 
gendre famille ; car c'est uné loientr'elles!, 
ac. t 


L aE sres les :mâles s et. par ainsi elles restent: 
‘toujoufs les maîtresses { elles ent leur Reine qui les: 
commande , ’et: quand elles ont atteint l'âge de : - : : 
douse’:añs, on leur coupe le seit”drot, af, 
qu'ellés tirént de l'arc plus aisément , et elles sont: 
appelées Amazones.. De-là je: m'en allai èn Ca— 
| marié, quand les jeunes hommes se.marient c'est 
, "a ,contume. que A jeuné” épouse doit coucher: la 
. gémiére uit avee D re 1. pour avoir l'horinèur 

: d'être du parentage.-Dé-la'je m'en sflai au royaume 
‘de Barça; la je vis le temple:de Jüpiter/Amñon, 
: c'est dans ce temple où la\statte d'Aléxandre-le. 
‘grand fut ‘posée pour'y être ‘adorée Comine üne 
ie dunité,  De-là je m'en allai dans le 'désexg .de 
*..,  Zaara,: où l'on marche bien cent liéuês avant-de - 
__ pouvoit trouver une-pouite d'eau. De je" vins 
‘du pays d'Aziaitänuss cèà gens vivent comme des 
bêtes, on les appelle Oftentots ; is sé mangent 
Pun: et l'autre, et quand ils fout quelque? prisen- 
nier, soit de leurs. voisins où autres, et on lui: 
donné bien à boire et à mütiger:, pour le‘tant. 

«mieux |engraisser, et puis quand, ils veulent se 

réjouir, ils ménent leurs prisonniers tout cofonnés 

_* défléurs.à un certain lieu destiné. pour cel ,-puis 

. ‘ils sé méttent à dariser et à chanter puis ils décou- 
|. pent ce pauyre misépable tou ‘em vie et le man 
_&ent; ds éppellent célà un -Duvace, \De-la je 


i 


er” 


‘viens au Monomotapa + le ptince est gardé par des 
DO” femmes et par dés chiens qui sont sa garde ordi . 
maire, “Dc-à je poursuivis won chenin , et vins: 
SE ta songer Ages en Ethiopie, Ja où où ap—: 
A prend li loi juive” qui. y fut apportée par la Reine. 
‘de Saba ; ce pays est tous rempli dé serpens ét de 
cotileuvres d'uné ‘si prodigieuse grandeur , qu'il 
s'en troûve de la/grossetr d'ünc jambe et toutes 
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_ velues, “de trente et A: unes. de long. Des 
_Jà js vins en Asie où je trouvai plusicurs pays et” 
villes. j'avais déja “bien voyagé, des anuces en ce 
tems-là car j'y trouvai. bien : du’. changement, 7 | 
Après avoir traversé bien du pays, je vins en 
. Europe , et delà en Libanie … où je vis-fin jeune ! 
homme se pendre ; ° la raison de cela était qu'il 
avait commis un meurtre .} et'pôur “cela il devait . : 
st. pendre soi—méine , c'est la contume- ordistaire, 
du. pays, De-lh je vins.en Îtalie et de—là à Rome 
où ik y avait beaucorip de chrétiens, que je vis. mar- 
tyriser pour la foi Rnuibe je viris à Samugoie EE 
où le filsise marie avec sa mère guantt lé père 
est mort; la fille avec son père ,: es frérés avec, a 
les sœurs ; c'est la coùtume du pays. ‘À prés avoir : 74) 
vu tout::çela' je fus. en Moscovie ;, ils brülent les 
corps morts: dans le même endroit où il:y à un 
corps.brulé;.ils ÿ apportent pusieiquts boire 
#t à manger poùr, douber quélque rafraichissement 
“a-l'âme du défunt. Puis je passa une rivière qu'on 
. appelle.le” fin , et j'appercus une” ptite ville 
- qu'on appelle Cologne ; la je vis la statue. d'un à 
. grand homme ; qui était d'argént’massif; quiest * 
.‘ une de leurs'principales divmhés’, il y venaitdes de 
: “pélerins de.tous les endroits ;: et cela par mille.et 


mille, et.ils appelaient celle statue Téutis. De-la 
je passaï la Meuse ; là je vis une grande ville qu'on | 
ape Tongres, elle’ a trois liettes, en longueur Fi 
dans - laquelle il y avait quatre Rois qui sbyver-- ae 
. maient chacun;une partie-de Ja ville , ct del je | 
| passai par Bayai,qui est une très-grande ville , 
+ ‘en laquelle ‘il ‘y: a un: dés plus beaux palais de 

:_. : FPEuropé, c'est le lièu où l’empereur ibère faisait 
) |, s demeure; cette ville a douze Pat a rondeur,. ©: 
#) et était pleine de/différents peuples, et il s'y fait 


‘4 un trésigrand négoce. Je passai én”France et vins 
nn . . à Marssille, là je m'émbariquai Sur (un Vaisseau, |: | 


et vins en Asie ; poursuivant mon-chemin, je vins ! 
encore üne fois où Judée ,’et je ne trouvai plus oi Ÿ 
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AE parens ni omis car. & " de abn en sûé passé 
| ique:je ne faisais que de. proenete ainsi | 
°.! umgrand chagrin de.vivré,si long-term ;, je gr | 
laissai encore une #ois. Jérusalem puisqu'il - ax 

avait lus personne go me connaissait , avec. inte 
tioix de me a aps tous | Jes périls ii 

“Dour y He Nr vie, car j'avais un mortel éniui 
. de! At ong-têms y, mais tout èelique je fis Re 
A2 grip perdue. parce que-la_ parole de Die devait 
"être accomplie ÿ. Je: me suis {Fouvé. ane plusieurs 
batailles; et y al'reçus ‘plus c e mille evt ps d'épée 
24 : d'atquebuse ans pouvoir: ‘être blessé, ct Far 
— invulaérable ‘mon Rorps ‘est dur cote un rocher, Se 
etoutes Îles, armes qui $0 puissent imaginer ne . 

k \ratént-me nuire. Car. j'ai été sur mer, et plaies ÿ 
L ‘fois j'ai fait naufrage ; "mais jé suis sar l'eau comme 
aine'plumes jé ne me sadrais noyer ;-pour le: 
et le manger, je m'en, passe: fort bien ; pour Je 
maladie x.Je n'en ai jamais ; et ne puis MONT ; je 
J'ai déja. parcoire le monde quatre. fois ; j Ai va. 
. rs orands : char rare hate. + " ; 
des’ villes Louleyersées + Re je serein hong cs 
vous raconter.  : 2er Ne 

.: Quand/le Juif ÿ promenant ent prés son: hais, 
Cu fl se leva pour s en aller ; = mis l'Etéque Foi dit de . 

; xéster encore un: peu" NL lui présenta \de l'an ct 
RS por fäire son voyage s: «mais ‘le: Juif lui réponit jt: 
_ Je'en ai pas besoin. je. peux facilement demeurer 
Fe pions années sans boire ni manger ; enc ne 
‘je sais le “fairegussi-hien qu'un antre ; to de 
me s hobilènÈens ; »"bas et: souliers | jer'en | me à 
es +, parce qu'ils, ne -s'usént. jemais ; et en, 
sant ‘trié profon "révérence à toute la compagué . / 

il sr en wave pour Ja. QE HES at à 5h, 
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rÉtit Pan étranger » Pa réant : " comme on 
“ouvfier. Devant lui un tablier. Lee mel 
* Lui dirent: Bon jour. Maître , De. a 
Le accordez-nous | a satisfaction d'êtré 
nmpmient avec VOUS 4 Nexr nous res 
pas Retardez donc vos Fes. al 
E Messieurs à je. Yous : pr teste Que : é 
) Hién du. malheur : Jamais je ne m arrête. 
5. Niicini ailleurs ; Pa beaû ‘où mauvais - 
Le tems, ‘Jé marche inçessaimment il 4 
Entrez dans cette auberge : Vénérable : 
vicillard, “d'un pot.dé bierre fraiche Véus. 
prendrez” votre part, Nous vous réÿale- 
. _rons Du : mieux que-nous pourrons. ve mi 
 .* x Jaccepterais ‘boire Plus d'un coup 
à à . avec vous ; Mais.je ne puis : m'asseoir + CA 
Éty. dois rester debouts Je 5 suisen vérité Co | 
6 de: vos bontét.. | TE 


PES) « 33. 4 
” De savoir votre âge s Nous sommes tot 
‘eurièut? ;À voir voire visage, Vos pa- 
“raissez: fort vieux: Vous avez: bies cent. n 
 ‘ansi-Vous méntrèz bien: autant. a 
La: asvielless me gêne ;:" J'ai TA Fes 7 
“huit cents ans tes vôre et certaine. 
* 1Faipasi enebre. dotize aus : J'avais: douze 
Rose nssé ; Quand: Jésus-Christ est né. 
| | Nibiés-vous : point; cet homme De quicn : & 
gi aile tan + Que l'EÉcritare uotime Isaac: 
É ant? De gräco ‘dites-nouss Si | “: 
* ges t ‘sûretnent: vous P: 2 5 14 LE A 
Ë L: aac, Laquedèm", Pour nom iné fat: AS) 
pués. Né dans Jérusalem Ville bien 
réhgmimée: Duis.otest moi $ des énfûns ; 
| Qüténis le J aif-Eirant, : SAR À AE " : 
… "Juste Ciel! que maironde Est | 
| ge ur moi ! Je fais le tour dun 
chiqi me: Fois; ‘Chaëun: meurt à son j 
tour; 3 Et moi je vis “tanjours." ::: A 
“Les mers, je travérse. es visée «. | Les. 
“réisse ux. Les foréts-très-épaisses , Les: 
ta nes ; es côteaux , Les plaines et 
le vallonis , EPous éhémins mie sont bons. 
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Tai vi dans l'âAgiériqué ; C'est une vé- - À 
rité, , Ainsi que dns l'Afrique ; Grande: - . 
| CE porte. me ponts Je È 

| s Dre. . À 

L “Je e D paint de ressource, En. mais: * $ 
Fe og eu-hieu;; Li ca ve dans ma Poe. Le 


| | ( $). 
Voilà tont nids NEA, En tout nt vel; en. 
tout tems, J'en ai tenjours autant. /: 
+. Vous ‘êtes: donc ‘coupable De quelque | 
grid péché; Pour que. Dieu, toùt.a— 
L. © mable, Vousai tant. afligé:: tenons. 
es l'occasion De cette pumtioni: *: et Litel 
|... C'est ma ‘cruelle’ audace (jui cause mo | 
| malheur : , Si mon erimè: s'elface:, Æaurai 
LL "bien dubonheur, J aitraité mon Séuveur 
_ Avec trop de. rigueur ! 1 150 reg 
FA Allant sur le Calvaire, Jé ésus por 
sa croix, Me dit eu débonnaire., assa ne va 
.dè pe amoii: : Neux:tu bien Jmon 
Foi 4 ue je rep se Îca ? 2 TUE 
ÿ Moi. cruel à alles: Je. di digsans | 
saison: .Parg, ame eriminélle ; : (De dérent 
da maison , : AVance “et. marche denc, 
“r tu. me. fais affront, . BR ES Der 
+ JËSUS t là bonté même. Me dit'en ns Es 
pirant: Ta marcheras Toumème: Pendant - 
Hu de mille ahs .. Le.dernier ae CORNE 
inira ton touriaent: ANA 
De chez mois à heure mêrm 6: je s0x Æ. 
Has chagrin ;-A se nd adees extrème 
_ me mis en chemin; Dès ce joue j je: suis 
. En marche j er et pat. : k 
Pet: Messieurs , le tents: presse sde: 
la compagnie : Graces.? vos. palltesses. | 
Je vous en remercies- Jesus: bé tonne, à 
pé Es je. ITR CPP 
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